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champs, car elles réndent le fatcliage pils lent, e
tout partidulièrement ei l'on fait usage d'une fau
obousÀ.-(A suivre)

Ilhibition de produits agriooles' et industriels de l
de la paroisse de St-.Agapit de Beaurivage

(Comté de Lobinière).

Rien comme le bon exemple ne peut stimuler li
zèle deoultivateurs qui ont à cour de sc-virleurî
propres intérêts, mais qui craignent d'entrer réFolu
ment dans la voio du progrès agricole dans la crainte
de l'insuccès. Ces exemples. cependant, sont telle
ment rares.que nous nous réjouissons d'avoir à les si
gnaler. à l'attention de noi lecteurs chaque fois que
l'occasion nàus est offerte do le faire, surtout lorsqu'ils
proviennent d'un cercle agricolu dont l'action n'esl
limitée qu'à la bonne volonté et lo zèle dos cultivateurî
d'une paroisse qui n'est pour ainsi dire que dans l'en
fiance, où il a t:ànt à f.dro mais où tout se fait de ma
nière A rendre jaloux des cultivateurs établis dans
d'anciennes et riches paroisses. qui pourraient mar
cher sur les mêmes traces et flire davantage s'il JE
voulaient.

Nous voulons parler des àultivateurs de la paroisse
de St Agapit qui, pour une deuxième fois, viennent de
démontrer ce qui peut être fait aveu de l'union, Ia,
bonne entente et l'amour du travail. Nous qui avonE
tant et si souvent ptôné l'organisation des cercles
agricoles, nous les remercion.s chaleureusement de
prôner par leur exemple ce que nous devions at
tendre de semblables associations que nnus voudrions
voir établies dans toutes nos paroisses. Tous les bons
rësultats obtenus en quelques années, dans cette pa
roisse, prouvent combien nous avions raison d'espérer
voir se réaliser le progrès agricole à tous les dégrés
de perfectionnoment dont il est uusceptible, au mo.
yen de semblables associations.

Nous félicitons les cultivateurs de St Agapit d'avoir
établi dans leur paroisse une exhibition annuelle de
produits ngricoles bt industriels, car c'est là que la
propagande aura son utilité. Lorsque tous les pro-
duits agricoles, de même que les étoff's, les toiles et
mille autres choses do nécessité absolue se produisent
dans une même paroisse, les cultivateurs indiff2rents
de cette même paroisse qui ne- produisent rien qui
pourrait Eervir A augmentor lour biOn-être, ne peuvent
prétexter de leur incapacité, ou même s'en o:zcuser
par ces mots qui Eont la réponse obligée de tous les
routiniers: " Ca n'est pas la cdutume chez nous! "
Ils devront nécessairement marcher do l'avant, parce
qu'on leur aura prouvé qu'il ne s'agit plus d'essayer,
mais que la résultat est certain, le succès infaillible;
ils ne douteront plus et ils prendront part au progrès
agricole qui s'opèro autour d'eux. C'est ce qui a liou
à St Agapit, et c'est ce qui nous fait dire que la pro-
pagande opérée par le cercle agricole de cotte paroisse
a réellement son utilité.

Le 14octobro, nous recevions la visite d'un ami
quo ses devoirs professionnels attachent grandement
au succès de l'agriculture, et qui venait d'assister à la
grande exhibition agricole.et industrielle du Noaveau

-Brunewick 1Noos lui dimes que nous venions d'ètre
invité A une exhibition de bien moindre importance,
mais qui -suivant moi était d'une grando utilité, et

t notre grand regre itaitdé ndon iotr ioua rdndre à
cotte invitation. Ndus 1opriiimes d'yassister,parce
qua e6naiséant intimemerit dtté pardisse nons sa-
vions d'avance qù'il ne regretterait ,pas ses quelques
houres d'arrêt, au milieu de 'cultivateurs qui font
prouve d'un si·grand dévouement pour entrer dansla
voie du progrès agricole.

En effet, cet ami assista à l'exiibition agricole'de
e St-Agapit, sous le patronage du· Cercle agricole' de

cette paroisse, et voici entre autre chose ce qu'il nous
écrit A l'occasion de cette ëxhibition, véritable fête
agricole .

. ... "Jne regrette assui.ément pas mon voyage A
St.Agapit, car rien n 'a été plus. encourageant pour
moi que d'y voir cette poignée de cultivateurs, sons
la conduite de, leur digne et iaillant curé, adcomplir.
plus de progès réels en agriculture, montrer plus de
zèle et de bonne volonté que bien des comtés de notre

- Province.
. L'exhibition fat ouverte A 10 heures A. M., et la

fanfare établie et dirigée par le curé de cette paroisse,
le Révd M. T. Mon tminy, donnait le signal de l'ou

l verture de cette belle fète par dos; airs de musique
admirablement bien.exécutés par des musiciens qui
feraient honneur aux fanfar.es do nos villes, et qùi
pourraient.être comptés comme leurs m-lilleurs instru-
mentistes.

Il y a ou 92 souscripteurs et 586 antrées divisées
en quaranteainq classes. On a offert trois prix par
classe.

Dans ces différentes; lasses, on y remarquait 60
bâtes A cornes, 40 . pores, 25 .moutons, 30 volaillos,
20 tinettes de beurre ; plusieurs instruments aratoiries,
semences, faucheuses, barattes, laveuses, etc.

L'exposition des légumes, par leur qualité, farait
honneur. à une exposition provinciale les carottes,
betteraves, navets, etc., excellaient.

,Le zèle des Dames et des Demoiselles de St AgapIt
ne pouvait être trop loué, car l'étalage de lingerie,
couvre pied, couvertes, tissus en laine,. toile, étoffes,
flanelles, serviettes, article de ménage, etc., excellait
par la quantité, la qua:ité et l'utilité des artic!es ex-
posés. Des toiles,excessivement fines et des tissus on
laine de tous les genres ont attiré l'admiration d2a vi-
siteurs,

La distribution des prix out lieu à 2 heures de l'a-
près midi. Elle fut suivie (le causeries agricoles aux.
quolleà priront part. le Révd M E.Méthot, curé de
St-Eugène, et M le. Dr Rinfret, député du comté de
Lotbinière, a la Chambre des Communes. M. le curé
Méthot traita laqnestion de l'agriculture en général

.et surtout des:soins à donner aux vachos. laitières,
etc. Ses conseils'farent très pratiques. M. le Dr Rin-
fret donna*dos conseils très bien sentis sur l'améliora-
tion des races bovines et ovines,

M. le curé Montiminy termina la première partie de
cette fête agricole par des conseils aux cultivateurs
de sa paroisse, Pt des remerciemeonts à toutes les per-
sonnes qui.ont.participé au' succès >do cette exhibi'tion.

L .lendâniiin, mercredi, 17 octobre, uno grand'-
messe solennelle d'action de grfee fut chantée par le
Révd M. G. Potvin. cuïá de SI Aubert. -Le sermon de
circonstance fut pr*échi par le RivJ M. E. Méthot.
L'orghe était tenu par M. le notaire To'mbiay,t-et la
fanfare, sous la direction de M. le curé Montminy, 3


